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Épreuve de philosophie 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

  Durée : 4 heures  Coefficient : 3   
 

L'usage des calculatrices est interdit. 
 
 
 

LE CANDIDAT DOIT TRAITER L’UN DES TROIS SUJETS SUIVANTS AU CHOIX. 

 
 
 

Ce sujet comporte 2 pages 
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Sujet n°1 
 

L’art est-il l’expression d’une révolte ? 

 

 

Sujet n°2 
 

A quoi reconnaît-on la vérité ? 

 

 

Sujet n°3 
 
Expliquer le texte suivant : 

 

Si nous violons [les règles morales], nous nous exposons à des conséquences 
fâcheuses ; nous risquons d’être blâmés, mis à l’index, frappés même matériellement dans 
notre personne ou dans nos biens. Mais c'est un fait constant, incontestable, qu'un acte n'est 
pas moral, alors même qu'il serait matériellement conforme à la règle, si c'est la perspective de 
ces conséquences fâcheuses qui l'a déterminé. Ici, pour que l'acte soit tout ce qu'il doit être, 
pour que la règle soit obéie comme elle doit être obéie, il faut que nous y déférions*, non pour 
éviter tel résultat désagréable, tel châtiment matériel ou moral, ou pour obtenir telle 
récompense ; il faut que nous y déférions* tout simplement parce que nous devons y déférer*, 
abstraction faite des conséquences que notre conduite peut avoir pour nous. Il faut obéir au 
précepte moral par respect pour lui, et pour cette seule raison. Toute l'efficacité qu'il a sur les 
volontés, il la tient donc exclusivement de l'autorité dont il est revêtu. Ici, l'autorité est seule 
agissante, et un autre élément ne peut s'y mêler sans que la conduite, dans la même mesure, 
perde son caractère moral. Nous disons que toute règle commande, mais la règle morale est 
tout entière commandement et n'est pas autre chose. Voilà pourquoi elle nous parle de si haut, 
pourquoi, quand elle a parlé, toutes les autres considérations doivent se taire. 

 

Émile DURKHEIM, L'éducation morale (1902) 

 
* Déférer à : se conformer respectueusement à. 

 

 

 

 

 

 

La connaissance de la doctrine de l’auteur n’est pas requise. Il faut et il suffit que l’explication 
rende compte, par la compréhension précise du texte, du problème dont il est question. 


